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Il est une vallée ou l'harmonie habite, 
Un Dieu veille à sa porte à nos pas interdite ; 
L'esprit seul dans son vol emporté loin du temps 
Aux clartés de l'amour l'entrevoit par instants ; 
Quel que soit le doux nom dont chaque âge la nomme, 
Sa pensée est vivante au fond du cœur de l'homme, 

(1) Une bienveillante communication de M. Victor de Laprade, notre com­

patriote, nous permet d'offrir à nos lecteurs un fragment inédit de son poè­

me de Psyché. Les vers que nous publions aujourd'hui, en forment l'intro­

duction. Cette nouvelle œuvre de l'auteur des Parfums de Magdeleine et de 

la Colère de Jésus, révèle une nouvelle phase où entre un talent qui 

acquiert tous les jours plus de maturité et d'élévation. Le poète, dont 

la muse vit habituellement dans l'inspiration chrétienne, se retourne vers 

l'antiquité qu'il étudie de son point de vue personnel et de la hauteur 

de la science moderne. Derrière les fables grecques, dont les esprits su­

perficiels ne saisissent que la partie extérieure, se cachent un sens profond, 

une pensée mystérieuse, quelque chose de la vérité permanente, qui seule 

donna la vie à cette mythologie qui fut la foi religieuse de toute une civilisation. 


